Arlequin regarde tous ces tissus dépareill és.

- Que veulent-ils que j'en fasse ? pense-t-il tristement.

Sa mere arrive. Elle a tout vu, tout entendu. Elle sourit.

- Tu as de la chance d'avoir des amis comme eux ! Allons, donne-moi ces
tissus et fais-moi confiance ! Tu auras le plus beau costume de tavie!

Elle commence par coudre d'abord tous les morceaux entre eux. Puis elle
taille, coud encore et le soir, Arlequin peut enfiler son magnifigue costume
multicolore. Méme le vieux chapeau a retrouvé une jeunesse. |l est lui auss
recouvert de tissus étincelants.

Arlequin n'en croit pas sesyeux ! Fou dejoie, il saute danslesbrasde sa
mere!
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